
pièce, les gras a» 14 a 30 fr. l'un selon 
poids 

A •ruay.en.Arteii , s. — Beurre, la livre. 
10,50 à U.SO: Œuf», les 28. 17.SO. Pommes 
de taire, le kllog. 1.50: Poules de 20 à 
36 fr.: la couple de 38 à 48 fr . Pouluu, été. 
30 à 35 fr : ls couple de 58 à 78 fr 

A Meuseron, S. — Beurre. 21 fr. le kllog; 
Œufs. 0.50 la pièce : Pommes de terre. 0.50 
la kg (nouvelles, 1.50 le kg) . 

COSSETTES de CHICORÉE 
A Ceurtrai, 5 jutn. — Marché très calme 

durant toute la semaine écoulée, le dispo­
nible à 70 fr. belges sur wagon départ, la 
prochaine récolte * 80 fr. vendeurs 

A Beurbeurg, 8. — Marché sans affaires 
Importantes, la tendance demeure soute­
nue, vendeurs peu nombreux. 182 fr pour 
le disponible sur wagon départ région 

Des cours plus élevés sont demandes sur 
Juillet-août 

En nouvelle récolte, situation sans chan­
gement. 178 fr «ur trois d'octobre et 180 
francs sur cinq d'onobre. cours nominaux. 

On déplore la sécheresse dans certaines 
réglons sablonneuses 

Cours communiqués par la Confédéra­
tion générale des sécheurs de chicorée : 
disponible 182 fr.. 185 fr. vendeurs plus 
taxe acheteurs. 

• s a 

gasin En rrac comptant sans «acompte. 
Première cote. — Juin. 147 00A. 149.00V; 

Juillet. 149.00 V : Juillet-août, 147.00 A, 
148 75 V : 4 derniers. 150 00 F 

Dernière cote — Juin, 14900 * : Juil­
let. 14800 A. 14900 V : Juillet-août, 
149.00 F : 4 derniers. 15025 A. 151.00 V. 

Clôture. — Juin, 149.00 ; Juillet, 148.50 ; 
juillet-août. 149 00 : 4 derniers. 150 50. 

MARCHÉS DES CAFÉS 
LE HAVRE. — CMture. — Tendance : 

Ferme Ventes 3.000 dont 500 au Call. 
Juin. 224.50 : Juillet. 22175 : août, 

221.25 ; septembre. 218 ; octobre. 217 ; 
novembre. 215.75 décembre. 215.50 
Janvier 215.50 : février. 215.50 ; mars. 
214 . avril. 213.50 : mai. 213 

MARCHÉS DES COTONS 
LE HAVRE. — Juin. 453 ;'Juillet. 453 j 

août. 441 ; septembre. 43150 : octobre, 
429 : novembre. 425 : décembre. 420 : 
janv.cr. 419 ; février. 418.50 ; mars. 4 1 8 : 

vrll, 418 : mai. 416.50. — Hausse 6.50 à 

M I D I . . . 7 MEURC\. . .L 'HEURC DU BERCER 

).5n 
Hausse 7 à 5 pence. 
Hausse 7 à 1 point. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
OU MARDI S JUIN 1939 

Avaines blanches e t /ou Jaunes. 47 kilos 
poids naturel, magasins Lille. Les 100 kll 
nets comptant «ans escompte. 

Première et dernière cote. — Incoté. 
Clôture. — Juin. 84.00 ; Juillet. 85 00 : 

août. 86 00. 
Mais Pista. Malt Maroc. Nitrate dt sou­

da. — Incoté sur toutes époques. 
Mait jaunes i t ou roux Indochine, ma­

gasins Dunkerque. acquitte Les 100 kilos 
bruts logés, comptant sans escompte 

Première et dernière cote. — Incoté 
Clôture. — Juin. 13400 : lutllet 125 50; 

Juillet-août. 12150 : 6 de Juillet 12000 
Orge Algarté-Tunisn, magasins Dunker­

que. Les 100 kilos nets comptant sans es­
compte 

Première et dernière cote — Incotè. 
Clôture. — Juin. Juillet luillet-août. 

87.50 : 4 derniers. 88 50 
Huilé da tin, départ usine ou magasin 

Les 100 kilos nets fûts prêtés, comptant 
sans escompte 

Première cote — Juin. 440 OOA. 441 25V; 
Juillet. 442 50 A : Juillet-août 442 50 A. 
446.25 V : 4 derniers. 447.50 V. 

Dernière cote — Juin. 440.00A. 442 50V: 
Juillet, 442 50 A ; Juillet-août. 442 50 F : 
4 derniers. 442 50 A 447 50 V. 

Clôture — Juin 441 25 ; Juillet. 445 00 : 
Juillet-août. 442.50 . 4 derniers. 445.00 

Teurteaux da lin, départ usine ou ma-

UN GRAND CONCOURS 
INTERNATIONAL DE PÊCHE 

A LA LIGNE A ROUBAIX 
Dimanche 18 juin, à 15 h., entre le 

Pont de la Gai te et l 'embranchement du 
Canal de Tourcoinz. grand concours 
international de pêche à la l igne, orga­
nisé par la Société « L'Union des Pê­
cheurs ». 244. rue de l'Aima. Roubaix. 
sous le patronage de l 'Administration 
municipale sous la présidence d'honneur 
de M. G Baudu. avec le concours du 
Syndicat de Roubaix-Tourcoing et leurs 
c a n t o n s 

10000 fr de prix en espèces et en 
nature Mise du concours : 10 fr Mise 
facultative de 1 fr.. au plus lourd pois­
son, poui un objet d'art offert par M 
G Baudu Pour les autres prîmes, con­
sulter le« aff iches. 

Les inscriptions sont reçues au s iège 
de la Société « L'Union des Pêcheurs. 
244. rue de l'Aima, à Roubaix. jusqu'au 
jeudi 15 juin 1939 Le rassemblement de s 
sociétés se fera au siège, à 10 h 30 pour 
se rendre e n cortège à la Mairie de Rou­
baix. pour la réception offerte par la 
Municipalité 

Règlement habituel des concours de 
Roubaix. 

La distribution des prix aura Heu au 
s iège de la Société « L'Union des Pê­
cheurs » sitôt le concours et le pesage 
termines. 

i4aronr<t"Àw, prenez l'écoute à.. . 
14 h 35 : Paris P T.T : 1 La Radio aux 

Aveugles », concert varié 
20 h. 30 . Radio Luxembourg : Revue av. 

Roméo Cariés et P. Ferrary. 
20 h. 56 : Bruxelles Français : Soirée de 

fantaisie. 
21 b. 00 . Radio Normandie : dep. Rouen 

« La Grande Inconnue ». film. 
21 h. 30 : Poste Parisien : c En correc­

tionnelle » 
22 h. 25 : Poste-Parisien : Espoirs d au­

jourd'hui, étoiles de demain 

Demain jeudi, prenez l'écoute à... 
14 h. 30 : Radio Paris : dep. la Sorbonne. 

conc. du lycée de Jeunes filles. 
16 h. 45 : Lille Matinée enfantine. 
17 h. 30 : Bruxelles Français : Matinée 

enfantine. 
19 h. 30 : Radio Strasbourg : Concert par 

l'Harmonie, dir Mayer 
20 h 16 • Lille : Soirée fant. du jeudi. 
20 h 30 ; Paris P.T.T. : « L'Homme du 

destin ». pièce de Eern. Shaw. 
21 b 45 : Radio Luexmbourg : Concert 

»ymphonique. 
RADIO P.T.T NORD a LILLE (247 m 3) 

— Mercredi 7 juin. — 6 h. 30 : Bulletin 
météorologique. - 8 11. 40 : disques — 
8 h. Sélections d'opérettes — 8 h. 25 : 
disques — 8 h. 40 : Concert de musique 
légère — 9 h 10 : Enreg. de Llna Tostl 
— 9 n 30 : Emlas. Radio scolaire. — 
i o n . : Wuesque» fox — 10 h 20 : Duet­
tistes modernes. — 10 h. 40 : disques de 
chansons. — 11 b. : Concert par l'Orch 
de la Station. — 12 h. ? Orchestre mu­
sette — 12 h. 25 : Emiss touristique. — 
12 h 30 . La Minute de l'Optimisme — 
A l'issue . disques de chansons. — 13 h. 
Buii météorologique — 13 h 18 : La Mi­
nute de l'Exposition du Progrès Social : 
à l'Issue : Orgue de cinéma et piano — 
14 h : Cours de la Bourse de Lille. 
— 14 h o • Emias économique et so­
ciale. — i4 n. 20 : Concert par l'Orch dé 
la Station : La Fiancée endue. ouv. ; 
Masques et Bergamasques. sui te d'orches­
tre ; Petite Suite médiévale ; Children's 
Corner, exti : Préludeset «cherae : Prin­
temps, poème symphonique. — 15 h. 15 ; 
Emisa Radio scolaire. — 16 h. : Concert 

— 16 h. 25 ; Récital d'orgue par M. Jou-
glet en l'Eglise St-Etienn. à L lie. — 17 h.: 
« La Voix ce notre Université ». par M. 
Jean Boulanger. — 17 h 20 : disques — 
17 n *S . Concert de musique variée par 
l'Orchestre de genre, dir M Le Meltour. 
— 18 h. 30 : Emlss Radio scolaire. — 
19 h. : mus de Jazz. — 19 h 10 : Caus 
Horticole par M Lentant — 19 h 20 ; 
Ce qu'est l'Exposition du Progrès Soc'al 
A Lille et à Roubaix — 19 h. 30 : Bull. 
météorologique — 20 b. 15 ; 1/4 d heure 
de violon. — 20 h 30 : Emisa, de Rapide-
Opéra : « Sadko ». de Rlmsky-Korsakow. 
avec M. Dereu. Mlle Geneviève Leroy. Mme 
et M Hennebelle — 21 h. : 1/4 d'heure 
de chant par -ville Yvonne Daly — 
21 h 15 : diff dep le Cirque de Rouen 
du concert de l'Association Philharmoni­
que de Rouen, dir. Georges Fayard, avec 
le concours de Mlle Maryse Wlldy. canta­
trice et de M. André Navarra. violoncel­
liste : Ouverture de Corlolan : Sympho­
nie en si bémol, de Chausson : par Mlle 
Maryse Wlldv : a) Chanson perpétuelle, 
b) Impression • 1 J'ai parfois dans le 

cœur. 3 Oh I quel , trange mal. 3. accablé 
dé silence et d'ombre : Une Nuit sur lé 
Mont Chauve ; Concerto en li mineur, 
pour violoncelle, par M. André Navarra : 
Chevauchée des Walkyries; it l'issue : Bull, 
météorologique et physionomie de la 
Bourse 

RADIO PARIS (1.648 m. 21 — 6 h 30: 
disques. — 6 h. 46 : gymnastique. — 
7 h. : disques. — 7 h. 35 : Cours d'alle­
mand. — 8 h. 15 : Chron. du Ministère 
des Ane. Combattants — 8 h. 30 : Cau­
serie. — 8 h 40 : Caus. scientifique, par 
A. Rauc. — 8 h. 60 : disques. — 9 h. 10 : 
La ponctuation sonore, son importance. —• 
9 h. 25 : Caus. sur l'imprimerie — 11 h.55: 
Caus. économique. — 12 h. 10 : mélodies 
— 12 h. 25 : Emlss des Jeunes — 12 h. 46 : 
Causerie. — 13 h 5 : Mignon, ouv. : séré­
nade : Joli Gilles : Ballet russe. — 
13 h. 40 . disques. — 14 h. 15 : mélodies. 
— 14 h. 30 . disques. — 14 h. 46 : Acadé­
mies et Sociétés savantes. — 15 h. 10 : 
Chronique — 15 h 16 : Pièces pour 
piano — 15 h 30 : Mélodies. — 15 h. 45 : 
pièces pour violon — 16 h. : Chron colo­
niale. — 16 h. 16 : Le Cinéma français — 
16 h. 40 : Poèmes di ts par Mlle Nizan 
16 h. 45 : mélodies. — 17 h. : Orch Gtar-
dlno. — 17 h 45 : Pour aider le bache­
lier. Ire partie, à choisir entre la "-lasse 
de mathématiques et la classe de philoso­
phie. — 18 h. : Caus économique. — 
18 h. 15 : mélodies — 18 h. 40 : Condi­
tion d'une civilisation technique : l'ar­
mement, par le général Duval. — 19 h. 
Le chant a travers les siècles — 19 h 30 : 
mélodies — 19 h 45 : La Presse et les 
publications périodiques. — 20 h. : Cau­
serie. — 20 h. 30 : Fresque sonore de 
L'Ame des provinces françaises, consacrée 
A la Gascogne — 21 h : Variétés — 
22 h : Airs de la Muette de Porttct ; sel. 
sur La Fille de Madame Angot. npèra-com 

PARIS P.T.T (431 m 7) — 6 h 30 : 
disques — 7 h. 20 : mus variée — 8 h. : 
Cours de droit — 8 h 20 : disques. — 
9 h 10 : mus variée — 9 h 30 : Ecole 
des Femmes par M. Michaut. — 9 h. 45 : 
L'Antiquité et la Révolution française — 
10 n. : concert. — 11 h. : A propos des 
50 ans de la Tour Eiffel — 11 h. 10 : 
Causerie — 11 h 20 : Caus coloniale — 
12 h 30 : Chansons — 12 h. 45 : dlsq. 
— 13 11. » : alsques — 13 h 15 : pièces 
pour p'.Ano — 13 h 30: Dans la presqu'île 
de Landévennec-en.Finistère. — 13 h. 36 : 
Concert Ellis. — 14 h. 5 : mélodies — 
14 h 20 : Emisa, économique — 14 h. 36 : 
Radio aux Aveugles, concert varié — 
16 h. 15 : Emlss scolaire — 16 h 5 : La 
Radio aux Aveugles, suite. — 16 h. 25 : 
mus variée — 17 h 20 : Emlss conoml-
que. — 17 h. 35 : disques. — 18 h : piè­
ces pour clavecin — 19 h 15 : Causerie. 
— 19 h 30 : concert — 19 h 30 : dis­
ques — 19 h 45 : pièces pour violon — 
20 h : disques — 20 h. 15 : Emlss éco­
nomique — 20 h. 30 ; >-oncert — 
22 h 45 : musique variée 

POSTE PARISIEN (312 m. • ) . — 
6 h 30 : disques — 6 h 40 : Music-hall 
populaire. — 7 h. 20 : disques. — 9 h. 7 : 
Succès de Maurice Chevalier. — 9 h. 15 : 
mus variée — 11 h. 45 : disques — 
13 n. 6 : Intermède. — 12 h. 30 : Caus 
— 13 h : Les grandes enquêtes du com­
missaire Lachnouf — 13 h 6 : Les mys­
tères de Pans — 13 h 10 : Heure exquise 
et paysage — 13 h 25 : Orgue avec Ave­
nir de Monfred — 13 h. 45 : Actualités 
— 14 h. : Causerie. — 18 h 10 : La Fille 
aux cheveux de lin — 18 h 15 Emisa 
religieuse — 18 h 34 : Caus. cinémato­
graphique — 18 h 45 : Paradis dange­
reux, radio feuilleton — 19 h. : Sports. 
— 19 h 13 : Actualité littéraire. — 
19 h. 18 disques. — 19 h. 40 : M. Durand, 
français moyen — 19 h. 45 : mus sans 
paroles. — 20 h : Causerie. — 20 h 15 : 
Potins de Paris — 20 h 20 : Hôtel des 
Artistes. — 20 h. 36 : Les Incollables — 
21 h .10 : concert — 21 h. 20 : « En cor­
rectionnelle » — 22 h 25 : Espoirs d'au­
jourd'hui, étoiles de demain. — 23 h. : Le 
Cabaret Shéhérazade. — 23 h. 30 : disq 

RADIO NORMANDIE (274 m ) . — 
6 h. 50 : disques — 8 h. 40 : L'astrolo­
gue — 12 h. : Auditeurs. — 12 h. 30 : 
Causerie — 12 h 60 : suite Auditeurs — 
14 h. : Matinée miniature — 14 h. 30 : 
Embellissement de la maison. — 14 h. 46 : 
La Jeune veuve Jones — 15 h : L'obscure 
épouse d u n e célébrité. — 15 h. 15 : Stella 
Dallas — 15 h. 30 : Chansons — 15 h. 45 : 
Progr hilarant — 16 h : Chanteurs de 
romances — 16 h 15 : Ed et Don. les 
cow-boys chansonniers — 16 h. 30 : mus. 
variée — 16 h 45 : Marmaduke r r o » n et 
Matblide — 17 h : M. Keen. détective 
pour les personnes perdues. — 17 h. 15 : 
Quart d'heure des Jeunes. — 17 h. 30 : 
Les bruits du Zoo — 17 h 46 : Variétés 
— 18 h 50 : Causerie — 1« h. : Causerie 
religieuse — 19 h 15 : Avec Fernande! 
— 19 h 30 Chansons primées — 
19 h 45 : Orchestre — 20 h. : Variétés. 
20 h 45 diction. - 21 h : du Cinéma 
Normandy. de Rouen : « La Grande In­
connue ». film : Caus de M Ph. Roques 
— 23 h : Café-concert — 24 h : mélo­
dies — O h 30 : danse 

RADIO STRASBOURG (349 m. 2) . — 
6 h. 30 : disques — 6 h 40 : gymnasti­
que. — 11 h 35 : concert — 12 h 30 : 
Causerie. — 13 h 5 : disques — 17 h 5 : 
La Fontaine, fabuliste pour petits et 
grands, caus. de M Welss — 17 h. 20 : 
mus légère. — 17 h. 45 : Emlss. régionale 
du Centre confédéral d'éducation ouvrière 
— 18 h. 15 : Emlss économique. — 
18 h. 30 : mus variée — 19 h : Causerie 
— 19 h. 30 : disques — 20 h 15 : Danses 
al lemandes — 20 h 30 : Concert de Vil-
lers. — 21 h. 25 : disques. — 21 h 40 : 
Symphonie espagnole. — 22 h 45 : La dé­
fense passive, par le docteur Wolff. 

Une grande découverte française 
c o n t r e 

L'ECZEMA 
l^es ECZEMAS ie« plus rebellas at t « l -

l e i l e . s l lections de ls pesu as résistant 
l a . su BAUME OUCLEK A basa da 
soufre assimilable que l'épidémie absorba 
P*r/é,."famp?emlère application, suppression) 
d e . démangeaisons. 

MI'Me delà '• « t.nco sur demande. 
Le tuba (traitement complet) M fr. M 

TOL1I-.S . -M AUiiAL'l'- «•" 
LABORATOIRE OUCLER, 

•4, rua da l'Aqueduc, Parla (10») 

B A U M E D U C L E R 

leil de la Provence — 7 h. 30 : Bonjour 
le monde. — 8 h. : Concert» Anglais. — 
10 h 45 : Valses viennoises. — 11 h. 
mus. de danse exotique. — II h. 26 : dis­
ques demandés — 12 h. : Causerie — 
12 h. 10 : Orch. Henri Pensis — 13 h. 30 : 
Minute enfantine — 12 h 40 : Causerie 
— 13 h. 5 : Loisirs du monde — 13 h. 25 : 
Jeunesses-du Monde — 13 h. 40 : Récital 
de chant — 14 h 15 : Concerts anglais 

17 h 30 : L'Art a l'Ecole, avec chorale 
enfantine — 18 h. : Emlss féminine. — 
18 h 30 : Causerie — 18 h 45 : Quart 
d'heure su'sse : disques demandés — 
19 h 10 : La voix du monde. — 19 h 45 : 
Maurice Chevalier. — 20 h : L'Heure 
Soleil. — 20 h 30 : Revue avec Roméo 
Cariés et Pierre Ferrary. — 31 h : Las 
chansons de la solitude. — 2! h 30 : 
Avec Gilles et Julien. — 21 h 40 : Cours 
22 h 6 : La minute de l'Homme de la 
semaine — 22 h 10 : musique ruaae. — 
23 h. : musique de danse. 

BRUXELLES FRANÇAIS (484 m ) . — 
6 h. 30 : disques. — 12 h : Orch. da Jazz 
— 12 h 45 : Chanteurs russe» — 13 h : 
Causerie. — 13 h 10 : Orch de Jazz — 
14 h. : Vie artistique. — 17 h. : Pot-
pourris — 17 h 15 : Concert lassenet 
— 17 h. 30 . Pages de littérature patol-
sente — 17 h 40- danses — 18 h : Feuil­
leton littéraire — 18 h. 15 : Récita: de 
chant — 18 h 30 : Caus protestante 
— 18 1 45 : violon. — 19 h : Chron — 
19 h 15 • concert varié — 20 h. : Orch 

symphontque — 20 h 55 : « Tchelloache » 
léu radlophonlque — 22 h. 10 : Jazz. 

Imp. du Réveil mm Nota 
186. rue de Pari». Lille 

erant Emlw» GES T 

PEjp** 
Certains prétendent 

que 

BYRRH 
est 
un 

vin cuit 
voici les 

PREUVES d u CONTRAIRE 

Un vin cuit perd sa couleur rouge 
vif et son bri l lant. Faites bouil l ir du 
BYRRH pendant 5 minutes, il tourne­
ra au brun. BYRRH n 'a donc pas 
é t é cuit . 

Un vin cuit a forcément un goût de 
caramel . BYRRH n'a que le goût de 
bon vin et de quinquina 

Un vin cuit n'est plus susceptible 
d'évoluer. Or, BYRRH peut vieill ir 
encore dans sa boutei l le en se boni­
f iant davan tage . Les gourmets le 
savent bien puisqu'ils ont toujours en 
cave une réserve de BYRRH. 

Êcnm a BYRRH. Bureau MB à Thuir (P.-O), 
pour demander I envoi gratuit et franco d'un 

attrayant recueil de 

"RECETTES CULINAIRES INÉDITES" 

COMMERÇANTS - REVENDEURS 
FORAINS 

Adressez-vous chez J. VANDEPUTTE 
1S7, Rue du Molinel, LILLE 

MACHINES A COUDRE 
J. D A S S O N V I L L E 

1(1. rue da Paris 
louiours aux ancien* prix 

Machines neuves. Aiguillai 
Pièces détacnées 

Achète machines usagées 

I CABINET I. F A Ç O N 
i. rue Netiner une T. 4M •« 

i Rédaction dictas, ventes •> 
i gérance d immeubles Solution 
I riDide de tu oror.M Con» tO t. 

HOTELS&VILLEGIATURES 
Recommandés 

VACANCES IDEALES dans 16 centres : 
Mer. Montagne et stations thermales 

PENSION depuis 33 fr - - VOYAGE TARIF RÉDUIT 
Demander Notice détaillée S 

SAHT tté Hôtelière. SI. rue de Maubeugs, PARIS (H) 
Joindre timbre p rép 

VIEUX MOULIN DE CLERFAYT (Nord) 
Camping Entre étang at forêt Site pittoresque et sauvage 

UESSIES (Petite Saine du Nord) 

SENLIS: CVLu^e) 
istne et Cave réputées. Tout conf 
spx p séjours. Jardin Bar Américain 

MARIGNIER (Haute-Savoie) 
HOTEL DE LA GARE 

SALLANCHES (Haute-Savoie) 
An Pays du Mont-Blanc au °s" l. - T imbre p réponse 

CRIEL-PLAGE, près Le Tréport 
MOTEL BELLEVUE. - Pension 32 S 38 francs. Téléphone 11 

MALO-TERMINUS ( Lethinckoucke) 
L U V r n J i n i i r r Pens 39 fr Juillet AoQt «0 
M U 1 L L d e la r L A C - Tel N« l. Letirinckaucks 

A i C T A H i n m thut Julien BONTE. Caca la gara 
U M A 1 I O I N Cuisine bourgeoise 

Pension complète Mal et Juin 3U il. boisson comprise 

HOTEL DES VOYAGEURS. 14. rue de terminus Restnoaei 
A S min mer Sans taxe séj t. 1671. Uunk Vvs Sryekasrt. 
HOTEL OU COQUILLAGE digue de mer T conf Prix mod 

WIMEREUX-PLAGE 
AGENCE LARIVIERE tf,lt\8ou. S S H J S R T ? " " 
Prix modérée — Renseign-ment:- eratuit* i rèiéoi-ione '3> 

B E I , a i O t J E 
LA PANNE 

• a o a u a i c . l n - • SAINT-IDESBALO 
L A r A N n f c , e t ta R é g i o n C O X Y O E . S A I N T A N O R E 

OOSTOUINKERKE CRŒNENDVCK NIEUPORT BAINS 
L«s plages belges le» plus pittoresques et les moins chères 

très de rurnes Tous renseig Listes d'hôtels et pens avec 
prix, guida illustré, envoyés sans frais par M F1RSCH. Prési­
dent da >'« Association Régionale des Hôteliers ». La Panne 

HOTEL M0N1C0 Pens i comp Px mod Salle o Soc Gs 

Avec eau courants Arrang o Fam Juin. 25 fr Juillet. 28 fr 

COXYDEBAINS 
u r t T c i n u s i n o n ' " c t m e r t-*u c o u r C u l s «"* J a l D 

K U l b L D U N l r K U e t Sept 30 fr Juillet et Août 34 fr 

ner Salle o Sociétés 

LOCATION ET VENTE tout com 

CH1MAY 

A propos 
de dents : 

On vous a soufrent parlé de J ^ JJ rf/ f ^ 

Gibbs vous parle de santé! 
e N é g l i g e r v o t r e h y g i è n e d e n t a i r e , c ' e s t b r a v e r l a l a i d e u r , 

v o u s l e s a v e z ; m a i s c ' e s t s u r t o u t e x p o s e r g r a v e m e n t v o t r e s a n t é e t c e l a , c ' e s t 

d ' u n e t o u t e a u t r e i m p o r t a n c e . 

• N é g l i g e r v o t r e h y g i è n e d e n t a i r e , c ' e s t l a i s s e r s e d é v e l o p ­

p e r d a n s v o t r e b o u c h e l e s g e r m e s q u e l"air e t l e s a l i m e n t s y i n t r o d u i s e n t ; c ' e s t 

l a i s s e r v o s d e n t s e t v o s g e n c i v e s d e v e n i r d e s f o y e r s d ' i n f e c t i o n . C o n s e r v e z - v o u s 

d e s d e n t s c a r i é e s o u d e s g e n c i v e s m a l a d e s ? E l l e s s e r o n t l e p o i n t d e d é p a r t d e 

t o x i n e s q u i d i s s é m i n é e s d a n s v o t r e o r g a n i s m e e n t i e r , a t t a q u e r o n t v o t r e c œ u r , v o s 

r e i n s , v o s p o u m o n s , v o s a r t i c u l a t i o n s . 

• N é g l i g e r v o t r e h y g i è n e d e n t a i r e , c ' e s t a b a n d o n n e r d a n s 

l e s i n t e r s t i c e s d e v o s d e n t s d e s p a r c e l l e s d ' a l i m e n t s d o n t l a f e r m e n t a t i o n p r o v o ­

q u e r a l a c a r i e e t s o n c o r t è g e d e c o m p l i c a t i o n s , a b c è s , p h l e g m o n s , o s t é i t e s , a d é n i t e s , 

s i n u s i t e s , a f f e c t i o n s o c u l a i r e s e t c u t a n é e s . 

• C ' e s t a u s s i l a i s s e r s ' é p a i s s i r l a c o u c h e d e t a r t r e d o n t l a 

p r é s e n c e e n t r a î n e r a le s a i g n e m e n t d e s g e n c i v e s , l a p y o r r h é e , le d é c h a u s s e m e n t d e s 

d e n t s , s u i v i d e l e u r c h u t e . 

• B r o s s e s v o s d e n t s r é g u l i è r e m e n t m a t i n e t s o i r . C ' e s t u n e 
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A C H A Q U E HEURE S A T Â C H E : Brosses vos dents chaque matin afin de détruire pendant qu'elle 
est encore molle, la pellicule qui s'y est déposée pendant la nuit et qui, en durcissant, deviendrait 
du tartre. Brosses-Un chaque soir pour les débarrasser des débris alimentaires dont la fermentation 
est particulièrement nocive dorant la nuit, alors que la sécrétion salivaire ralentie ne peut en neu­
traliser les acides au fur et à mesure de leur formation. 

u SAVON rr LA PATI DINTIFSICI 
• H t tous dmxàbasede savon, asep­
tisent la bouche, dissolvent tous les 
résidus alimentaires gros et confè­
rent aux dents un lumineux éclat. 

l ' IAU DINTIFSICI 
OISSS constitue un ex­
cellent antiseptique 
buccal et parfume a-
gréablement l'haleine. 

VU BBOSSIS A OINTS GISSS 
son» pourvues de touffes dont 
la disposition particulière per­
met d'atteindre toutes les faces 
et tout les interstice! dentaires. 

EN PROTÉGEANT VOS DENTS, 

ISO 
t. S X 

^g PROTÈGE VOTRE SANT£ 

DEUX CŒURS 
SE CHERCHENT 
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Cartes, s a s tupéfact ion serait fou-1 
droyanle et il lui faudrait plusieurs 
SBlnutes et quelques expl icat ions pour 
comprendre. En somme — et maigre ia 
ressemblance naturel le des deux visi­
t e s — une aussi brusque subst i tut ion 
d'un personnage à un autre ne pouvait 
que déconcerter : U était tout d'abord i 
Impossible de s'imaginer qu'on avait af­
faira t la m ê m e personne sous deux 
aspects différents 

Donc, tout d'abord Monteverde nr 
comprendrait pas la présence de cet te 
a*JB*nnue. e t U demandera i t où éta i t 

passée Mme de Nuperce II la cherche­
rait 

Cette pensée tut pour Claudette un 
trait de lumière. Mais, en même temps 
elle secoua la tête. 

— Pas lui ! murmura-t-el le 
Son idée était claire : ce n'était pas a 

Monteverde qu i ) était utile de reserver 
cette surprise A quoi cela servirait-lt I 
Elle serait cer ta inement trop brève nour 
que la Jeune fille pût l'exploiter et. 
d'ailleurs la méf iance du truste sire 
n'en fournirait pas l'occasion à Clau­
dette ; cet te méf iance jouerait c o m m e 

un réflexe ; pour chercher Liane. Ver-
mont n'abandonnerait certa inement pas 
cet te apparit ion dont il Jugerait la pré­
sence suspecte ; il voudrait se la faire 
expliquer Qu'aurait e a g n e Claudette a 
ce Jeu ? 

Mais il existai t une autre personne 
qui pouvait prendre le change , une per­
s o n n e dont la méfiance, concentrée sur 
un seul objet, ne se disperserait pas 
c o m m e celle de José : c'était la Moche. 

Bornée, s tupide. c o m m e elle éta i t ap­
parue à Claudette, elle ne réfléchirait 
pas, elle ne réagirait pas c o m m e Mon­
teverde : l 'événement anormal que se­
rait à ses yeux l'apparition du nouveau 
v isage provoquerait en elle un trouble 
dont la jeune fille pourrait profiter 

Seu lement , il ne fallait pas attendre 
le retour du faux Argentin 

Sortie de son affaissement , par le mi­
racle de cet espoir dont elle venait de 
s'aviser. Claudette s e retrouvait capa­
ble de méditer de combiner et d'agir 
La venue de la Moche - qui constitue­
rait la chance S saisit — ne dépendait 
pas d'elle . il faudrait l'attendre en se 
tenant prête 

Mais du moins convenait- i i de s y pré­
parer et d'envisager les c irconstances 
tel les qu'elles pourraient se présenter 

logiquement, a l i n d'v adapter Immédia­
tement sa conduite 

Le but a atte indre éta i t s imple ; mai s 
il nécessiterait toute une série de déci­
s i o n s et d'actes nue devait prévoir 
Claudette 

Toute sa volonté ranuiiee éta i t tendue 
vers ce but ; elle y puisa le sang-froid 
et la lucidité nécessaires Et. tout de 
suite, elle songea à compléter sa 
s i lhouette en vue de l'impression qu'elle 
voulait créer Sacri f iant un léger pei­
gnoir de mousse l ine blanche, trouvé au 
fond du sac. ses doigts habi les de pe­
tite fée de la couture eurent tôt fait d'y 
découper un tablier de coquette sou­
brette qu'elle epingia par-dessus sa 
robe : d'un chif fon elle fit un genti l 
bonnet qui surmonta «sa chevelure Elle 
était sous les armes 

Mais au moment de reparer le désor­
dre que cette transformation avait mis 
d a n s le cabinet de toi lette, e n enfermant 
d a n s le sac le costume abandonne et le 
nécessaire de maquil lage el le réfléchit 
que la découverte de ce derniei mettrait 
par la suite Monteverde sur la piste de 
la vérité Mieux valait qu'il ne put s'ex­
pliquer la aisparlt lon de sa capt ive en 
identif iant 6 elle la mystérieuse sou­
brette dénoncée par la Moche. 

Croirait-il cet te dernière, si el le affir­
mait sans preuve ni explication possi­
bles cet te é trange intervention ? Si le 
plan de Claudette réussissait, la Moche 
devrait ne pouvoir expliquer que l'éva­
sion d'une seule personne — qui ne se­
rait pas Mme de Nuperce. 

S i l'on ne retrouvait point trace de 
cette dernière — m ê m e sous la forme 
d'un flacon de teinture et de quelques 
pots de fard — il serait impossible à 
Monteverde d'imaginer la cause de sa 
disparit ion ; il serait donc conduit a 
traiter de fable l'histoire de la Moche et 
A l'accuser d'avoir, pour excuser une né­
gl igence, inventé de toutes Dièces 
l ' inexistante soubrette 

Résolument . Claudette diss imula sous 
ses vêtements le contenu du nécessaire 
S a sécurité serait moins menacée et ses 
c h a n c e s de réussite a u g m e n t é e s si Mon­
teverde. s'apercevant trop vite de la 
fuite, poursuivait Liane de Nuperce et 
non point Claudette. 

Elle était prête, (l ne lui res tau plus 
qu'à attendre la venue de la Moche 
Elle passa dans le salon et referma sur 
el le la porte qui le faisait communiquer 
avec la chambre. 

La mat inée éta i t avancée ; bien que la 
j eune tille n'eut à sa disposition ni 

montre n i pendule , el le jugeait , d'après 
le t emps écoule, qu'il ne devait pas être 
loin de midi 

Sur la table du salon, elle vit une ca­
fetière et un pot à lait, vois inant avec 
un sucrier, une tasse et du pain beurre 
Tout cela avait du être apporté le mat in 
même, avant son réveil : vraisemblable­
ment , la servante, trouvant close la porte 
de la chambre et ne voulant pas réveil­
ler la prisonnière, s'était contentée de 
déposer ta le déjeuner qu'elle apportait 

Claudette en déduisit qu'elle ne tarde­
rait pas A revenir apporter un repas 
plus substantiel . Ainsi l'occasion qu'elle 
escomptait se présenterait 

Mais ces pensées lui rappelèrent 
qu'elle n'avait rien pris depuis la 
veille : son abattement , puis la surexci­
tat ion due aux projets qu'elle avait 
formes s'étaient opposes à ce qu'elle sen­
tit la faim. Même en cet instant , elle 
n'éprouvait pas le besoin de prendre 
de la nourriture. La fièvre et l'angoisse 
lui tenaient lieu de forces. Elle s'obligea, 
pourtant, par prudence. A boire une tasse 
de café au lait, dans laquelle elle emletta 
un peu de pain 

Il ne fallait pas risquer qu'une fai­
blesse la paralysât au m o m e n t d'agir ou 
avant qu'elle se fut mise e n sûreté. 

D'ailleurs, le plateau du petit déjeuner 
al lait servir à sa mise e n scène. Ayant 
place en évidence la lasse salie et le pot 
de lait, à demi vidé, elle garda le tout à 
portée pour le reprendre sitôt qu'elle 
entendrait la Moche. 

— Pourvu qu'elle v ienne! soupira-t-eile. 

Tout son plan et tout son espoir repo­
saient sur cette visite. Et tout serai t 
perdu si el le ne se produisait pas a v a n t 
l'après-midi 

Tremblant d'anxiété. Claudette prêta i t 
l'oreille; les secondes lui sembla ient d e s 
siècles. 

Enfin, le pas a t tendu retent i t sur le 
dallage du corridor: un t i n t e m e n t d e 
vaisselle l 'accompagnait , ce qui épargna 
à Claudette les affres du doute. C'était 
la Moche et ce n'était q u e la Moche. 

Composant son visage, pour paraître 
ca lme et naturel le , la jeune fille sais i t 
son plateau et. j o u a n t s o n rôle de sou­
brette, feignit de sort ir 4 a la c h a m b r e 
juste au m o m e n t où la servante-geôl ière 
ouvrait la porte du sa lon . 

La première chose que rencontrèrent 
les regards de la Moche fut l a s i lhouet te 
de Claudette . 

(A tutvre) 


